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Dive rses étapes (filtres de couleurs, correc­
tions, information de la légende... ) ont été
nécessaires à l 'obtention des cartes vectori­
sées et correctement géoréférencées. Les
légendes or ig inales sont très complexes, i l y
a ainsi 311 codes d'usage d ifférents pour la
carte de 196911970 et 199 pour celles de
1979/1980. Une légende simplifiée a donc
ét é proposée (tableau 1) pour l'établ isse­
ment des cartes défin it ives et leurs ana­
lyses.

LES CARTES
DE L'OCCUPATION
DES SOLS
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relativement aisée. En effet, les calques jaunis
par le temps présentent une coloration brun
jaunâtre plus ou moins accentuée du fond

. topographique, alors que les tracés effectués à
l'encre de Chine sont restés parfaitement noirs
(figures 2 et 3).

_ Ananas
_ Autres

Bananeraies
Bananeraies mixtes

_ Broussailles sèches
Cannes à sucre
CUltures vtvrt ères

_ Cultures vivrières mixtes
_ Forêts humides
_ Forêts sèches
_ Friches
_ Jardins caraïbes

Ma"aichages
~ Marécages mangroves
_ Savanes humides
_ savanes humides mixtes

savanes sèches
savanes sèches arbustives
savanes sèches mixtes

À la f in des années 70 et
j usqu' au début des
années 80, des cartes très
précises des cultures et
d'utilisation du sol à
l'échelle du 20.000e ont
été établies par le Bureau
des sols du Centre des
Antilles de l'OR5rOM
(actuel IRD), en collabora­
tion avec la Dire ction
Départementale de
l'Agricultu re. Ces cartes
ont été publi ées sous la
forme d'une mosaïque de
24 feuilles individuelles
(figure 1). Deux de ces
mosaïques (l'une corres­
pondant à la période
1969/1970 et l'autre à la
période 1979/1980) ont
ét é t ransform ées en
cartes vecto risées pou r en
permettre une meill eure
étude.

INTRODUCTION

Paradoxalement, le mau­
vais ét at de conservat ion
des calques or ig inau x a
perm is une num érisation
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Tableau J.
Légende simplifiée de
l'usag e des terres

Légende Description

Ananas Ananas
Bananeraies Bananeraies
Bananeraies mixtes Bananeraies mixtes avec présence d'autres cultures (cannes à sucre, jardins caraïbes ...)

ou de qrands arbres isolés ou croupés
Broussailles sèches Broussailles de réqions sèches avec ou sans présence de qrands arbres isolés ou qroupés
Cannes à sucre Cannes à sucre
Cultures vivrières Cultures vivrières avec ou sans présence de qrands arbres isolés ou qroupés
Cultures vivrières mixtes Cultures vivrières avec présence d'autres cultures (cannes à sucre, iardins caraïbes ...)
Forêts humides Forêts humides qénéralement naturelles
Forêts sèches Petites forêts sèches avec ou sans présence de qrands arbres isolés ou oroup és
Friches Friches (pâturées ou non), avec ou sans présence d'autres cultures

(cannes à sucre, iardins caraïbes ...)
Jardins caraïbes Jardins caraïbes avec ou sans présence de qrands arbres isolés ou qroup és
Maraîchaqes Production de fruits et l équrnes pour exportation (auberq ines, tabac. ..)
Marécaqes & manqroves Marécaqes sales ou saumâtres, palétuviers
Savanes humides Savanes ou Prairies pâturées en régions humides avec ou sans présence de grands arbres isolés

ou qroup és
Savanes humides mixtes Savanes ou Prairies pâturées en régions humides avec présence d'autres cultures

(cannes à sucre, jardins caraïbes ...)
Savanes sèches Savanes ou Prairies pâturées en réqions relativement sèches
Savanes sèches arbustives Savanes, ou Prairies pâturées en régions relat ivement sèches, avec ou sans présence soit de grands

arbres isolés ou qroupes, soit une association avec des petites forêts sèches, soit des broussailles
Savanes sèches mixtes Savanes, ou Prairies pâturées en régions relativement sèches, avec présence d'autres cultures

(cannes à sucre, iardins caraïbes ...)
Autres Non-végétation (zones urbaines, routes, plages, carrières, non classé...)

RÉSULTATS PRÉLIMINAIRES
VARIATIONS DES SURFACES CULTIVÉES EN 1970 ET 1980

Les résultats pour les deux cartes sont donnés dans le tableau 2

Tableau 2.
Variation des surfaces
cultivées ('Il Jl)70
et JY8,
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Occupation Superficie 1969170 (ha) Superficie1979J80 (ha) Variation (%)

Ananas 1262 687 -46
Bananeraies 8934 9189 3
Bananeraies mixtes 2429 3393 40
Broussailles sèches 2563 2127 -17
Cannes à sucre 9079 5967 -34
Cultures vivrières 1374 1178 -14
Cultures vivrières mixtes 1850 1817 -2
Forêts humides 24551 24600 0
Forêts sèches 6010 5883 -2
Friches 7714 3578 -54
Jardins caraïbes 4426 8212 86
Maraichaoes 756 106 -86
Marécaqes & manqroves 855 2362 176
Savanes humides 10541 11558 10
Savanes humides mixtes 5090 6689 31
Savanes sèches 5361 7651 43
Savanes sèches arbustives 9089 8065 -11
Savanes sèches mixtes 1504 2192 46
Autres (zones urbaines , 4448 5224 17
routes, plaqes, non classé,..)
Total 107835 110477 2
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24.600 ha de forêts humides et 5900 ha de
forêts sèches. Les bananeraies demeurent
également relativement stables avec environ
9000 ha. D'autres usages varient beaucoup,
ce peut être soit des variations réelles, soit un
artefact dû à des attributions dans une caté­
gories au détriment d'une autre. Cette der­
nière hypothèse est la plus probable pour les
différentes catégories de savanes et celle de
la friche. Leur total est de 39.299 ha et 39.733
ha respectivement pour les cartes de 1969170
et 1979/80, soit une variation d'environ 1%.
Alors que ces catégories varient individuelle­
ment entre 11 et 54% en valeur absolue. Par
contre, les variations rencontrées pour la
canne à sucre semblent plutôt liées à une
véritable récession du secteur cannier au
cours de cette décennie.

Les statistiques publiées par Agreste donnent
une superficie cultivée en canne à sucre de
5520 ha en 1981 (proche de la valeur obte-

Certains usages sont relativement stables en
surface totale, c'est le cas des forêts qui
représentent l'usage dominant avec environ

L

La surface totale s'établit à 107.835 ha pour
1969170 (figure 2) et 110.477 ha pour 1979/80
(figure 4). Ces valeurs sont proches de celle de
110.000 ha rapportée comme étant la surface
départementale par les statistiques officielles
(Statistique Agricole Annuelle et Agreste). La
différence est due principalement au tracé des
contours de l'île, principalement en ce qui
concerne les plages, les mangroves et les petits
îlets.
La différence la plus importante pour la carte
de 1969170 peut être attribuée à la faible
superficie occupée par les mangroves, moins de
900 ha, alors qu'elles représentent plus de
2300 ha en 1979/80. Lors de la superposition
des deux cartes, 1771 ha de mangroves de la
carte de 1979/80 ne correspondent à aucune
catégorie sur celle de 1969170.

Figure 3.
Carte d'utilisation

des terres en 1969/1970
avec la légende simplifiée.
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Figure 4.
Carte d'utilisation
des terres en 1979/1980
avec la légende
simplifiée.

Figure 5.
Carle de la variation
des surfaces cultivées
en 1970 et 19S0
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nue pour la carte de 1979/80) et de
3084 ha en 1989, illustrant le déclin de
ce secteur entre 1970 et 1990. La
superposition des cartes montre
qu'environ 60.000 ha n'ont pas vu leur
usage changé entre 1970 et 1980
(figure 5). Les zones où les usages sont
inchangés entre 1970 et 1980 sont
représentées en bleu. Les forêts sont en
vert et les villes en noir.

CONCLUSION
Ces cartes fournissent ·une basetrès utile
à la compréhension de l'évolution de
l'occupation des sols entre 1970 et 1980.
De nombreuses applications (carte de
risque de pollution par exemple) et
études (études statistiques par commu­
ne, par type de sol...) sont rendues pos­
sibles de par le format vectoriel de ces
cartes.
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